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POLITIQUE

Le budget 
des armées 
dans le 
viseur P. 5

RELIGION

Le style surprenant 
du pape François P. 10

LIGUE DES CHAMPIONS

Quel grand club 
d’Europe pour le PSG 
en quart de finale ? P. 28
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COMMERCES

Le bas des pentes 
de la Croix-Rousse en 
pleine résurrection P. 3
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JÉRÉMY LAUGIER

L es clowns lyonnais de Vivre aux 
éclats ont beau intervenir depuis 
17 ans dans des services d’hôpi-

taux délicats, ils se souviendront long-
temps de leur première visite, jeudi, à la 
faculté de médecine (Lyon-I). Durant 
trente minutes, un brouhaha parfois as-
sourdissant a résonné dans un amphi-
théâtre Jean-François-Cier comble. « On 
a vraiment eu l’impression d’être devant 
500 gamins », sourit la directrice de Vivre 
aux éclats, Pauline Woestelandt. 

Au total, 1 700 étudiants de première 
année (grâce à la visioconférence) ont fait 
connaissance avec les artistes-clowns, 
qui fréquentent chaque semaine l’Hôpital 
Femme-Mère-Enfant de Lyon, la Four-
geraie (Saint-Didier-au-Mont-d’Or) mais 
aussi l’hôpital gériartrique des Char-
pennes. « On fait désormais partie de la 
vie de ces établissements, apprécie Pau-
line Woestelandt. On aide les patients à 
dédramatiser leur séjour à l’hôpital et le 
personnel peut aussi s’approprier la 
bonne humeur des clowns. » Ces der-
niers ne reculent devant rien, allant par-
fois jusqu’à provoquer un tollé en prenant 
en otage une infirmière avant de menacer 
de lui couper la frange ! Le scénario a été 
à peine moins fantasque jeudi puisque le 

comédien Florent Vivert s’est d’abord 
improvisé en anthropologue balbutiant 
face à des étudiants pensant avoir affaire 
à une conférence « classique ».

« Ça fait du bien de se lâcher »
Puis, Anne Geay l’a rejoint dans l’amphi-
théâtre avec le fameux nez rouge sym-
bolique des clowns. L’interaction avec les 
étudiants a alors été totale puisqu’outre 

cris et chansons, l’un d’entre eux n’a 
pas hésité à monter sur scène pour em-
brasser la clown. Les deux artistes ont 
conclu leur intervention en reprenant 
dans un clin d’œil « Il venait d’avoir 
18 ans » de Dalida, tout en marchant sur 
les tables des médecins en herbe déchaî-
nés. 
« Impliquer ces futurs médecins repré-
sente un pas supplémentaire dans notre 

quête du mieux vivre à l’hôpital, en col-
laboration avec les professionnels de 
santé », précise la directrice de l’asso-
ciation. « Leur venue nous a projetés 
dans les réalités du monde profession-
nel, estime Alexis Vanin, qui redouble sa 
première année. Ce n’est sans doute pas 
notre conférence la plus utile de l’année 
mais c’est la plus intéressante. Et ça fait 
du bien de se lâcher ! » W 

RENCONTRE 1 700 étudiants en médecine ont découvert les artistes lyonnais animant des hôpitaux

LES CLOWNS FONT LEUR CIRQUE À LA FAC

« Le personnel peut 
aussi s’approprier 
la bonne humeur 
des clowns. »

Pauline Woestelandt

La comédienne Anne Geay, alias Josiane, a beaucoup amusé les jeunes étudiants en médecine lyonnais.
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HOMMAGE
Une marche pour Aldo
Il avait été tué début janvier à la 
suite d’une altercation lors d’un 
anniversaire. Les proches d’Aldo 
Infallibile organisent une marche 
blanche samedi à 14 h 30 devant la 
salle des fêtes de Chazey sur Ain.

MÉTRO
La ligne D victime 
d’un problème informatique
Suite à l’absence de reconnaissance 
d’une rame, le métro D 
a dû être évacué jeudi vers 18 h 
et a été arrêté plusieurs heures.

secondes20
« Ce n’est pas un mondain, il n’est pas 
du côté  des puissants. » 
Quelques heures après l’élection du 
pape François, le cardinal Philippe Bar-
barin, archevêque de Lyon qui faisait 
partie des 115 cardinaux électeurs ne 
tarissait pas d’éloge sur le nouveau chef 
de l’Eglise. « Il a toujours été un défen-
seur des plus pauvres », a-t-il notam-
ment déclaré dans les colonnes du 
Progrès affirmant qu’il connaissait très 
bien l’homme. Un homme qu’il décrit 
volontiers comme un ami. Tous deux 
ont travaillé ensemble pendant six ans 
au Vatican, au sein de la congrégation 
pour le culte. Ce qui leur a permis de 
nouer des liens étroits. « Nous avons 
des liens théologiques forts », affirme 

le cardinal lyonnais racontant que le 
nouveau Pape est né un 17 décembre, 
soit le jour où lui-même a été ordonné 
prêtre. Et qu’ils ne manquent pas de 
s’écrire chaque année à l’approche de 
cette date. « C’est un homme d’une ex-
traordinaire simplicité et un pasteur qui 
aime les gens et leur parle directement 
au cœur », a rajouté Philippe Barbarin 

sur Europe 1. En témoigne cette anec-
dote racontée par le Primat des Gaules : 
la tradition veut que les cardinaux s’ap-
prochent du pape, une fois qu’il a revêtu 
sa chasuble, afin de le féliciter. Mer-
credi, Jorge Bergoglio s’est immédia-
tement déplacé vers le cardinal Ivan 
Dias, malade, pour aller l’embrasser et 
discuter avec lui. W CAROLINE GIRARDON

W UN RETOUR À LYON PRÉVU VENDREDI
Le cardinal Philippe Barbarin rentrera du conclave vendredi et donnera, 
à son retour en fin d’après-midi, une conférence de presse. Il célébrera 
ensuite la messe à la primatiale Saint-Jean, à 19 h. Jeudi, trois messes, 
au cours desquelles l’élection du pape François a été saluée, ont été 
célébrées à Saint-Jean et Saint-Bonaventure.

RELIGION

Le cardinal Barbarin salue « la simplicité » du pape



VENDREDI 15 MARS 2013 3GRAND LYON

LISA CASTELLY

L es nouvelles boutiques ont fleuri 
ces derniers mois sur le bas des 
pentes de la Croix-Rousse. 

Jeunes créateurs, salons de thé et épi-
cerie bio, des vitrines coquettes qui tran-
chent avec l’image d’un quartier négligé 
et mal fréquenté. Onze échoppes ont été 
remises en état dans le cadre de la « re-
vitalisation » menée par la mairie et le 
Grand Lyon depuis 2010. Dix sont déjà 
occupés par des enseignes sélection-
nées sur dossier. Toutes correspondent 
à un « style bas des pentes » : alimen-
tation bio, mode éthique, jeunes créa-
teurs… Parmi elles, Le Cabinet des 
Curieuses, boutique de lingerie et de 
prêt à porter féminin, inauguré le 5 dé-
cembre. Bélinda et Charlotte, les gé-
rantes, sont très satisfaites de leur ins-
tallation : « Il n’y avait pas de pas de 
porte et le loyer est très correct. Sans 
ça, ce n’était pas possible de payer un 
local si près des Terreaux ! »

« Des efforts restent à faire »
Au niveau de la sécurité, deuxième axe 
majeur de cette revitalisation, les rive-
rains constatent des améliorations. 
« Lorsque je me suis installée il y a 5 ans, 
des dealers étaient arrêtés devant ma 
porte, et je me suis fait voler mon en-
seigne, raconte Edwige Lepon-Tarchi, 
céramiste et membre de l’association 

Art Pentes. Aujourd’hui, ça a bougé. Les 
touristes et les connaisseurs viennent 
plus volontiers. Mais des efforts restent 
à faire, notamment sur la propreté. » 
« Ça n’a plus rien à voir avec la situation 
d’il y a trois ans, mais l’état de la rue et 

les jeunes qui traînent, cela peut être 
dissuasif pour les clientes », déplore 
aussi Bélinda, précisant tout de même 
avoir de « bons contacts » avec la police, 
très présente sur le secteur. A la Mairie, 
on pense voir ces problèmes se résorber 
progressivement. Pour Jean-Louis Tou-
raine, député et adjoint à la sécurité, le 
quartier est devenu « beaucoup plus 
fréquentable. Une lutte active contre la 
délinquance et les trafics est menée. Le 
périmètre est restreint, c’est faisable. 
Maintenant il faut travailler au compor-
tement de chacun pour en finir avec les 
incivilités. » W 

De nouvelles enseignes sont venues redonner de la vie au quartier.

QUARTIER La revitalisation du bas de la Croix-Rousse porte ses fruits

LES PENTES SE REDRESSENT
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W DES MÉDIATEURS POUR RENOUER LE DIALOGUE
A partir du mois d’avril, trois médiateurs sociaux patrouilleront de 15 h à 

22 h sur les pentes. « Leur rôle sera complémentaire de celui des policiers, 

il s’agit de pacifier les rapports entre riverains et d’aider à réinsérer ceux 

qui en ont besoin », précise Xavier Rochefort, directeur de l’Association 

Lyonnais pour la Tranquillité et la Médiation, en charge du projet.

Peut-être vous êtes vous demandés 
ce qu’étaient ces immenses construc-
tions en bois, le long de la Saône. Pour 
l’instant, le projet prend doucement 
forme. Le Japonais Tadashi Kawamata 
s’est installé le long des rives de Saône, 
il y a déjà plusieurs semaines. Car l’ar-
tiste s’est vu confier le fil rouge artis-
tique du projet de réaménagement des 
berges. Il a été chargé de réaliser six 
œuvres en bois qui seront installées 
entre l’ancien pont d’Ainay (2e) et Fon-
taines-sur-Saône, soit un parcours de 
près de 20 kilomètres. Et pour mener 

à bien son projet, le plasticien a sou-
haité s’entourer de jeunes de la région. 
Deux premiers workshop ont d’ores et 
déjà eu lieu. Des élèves de l’école des 
Beaux-Arts ont été associés à la réali-
sation du « balcon », un belvédère en 
bois situé vers le quartier Ainay (2e) et 
« la terrasse » qui s’avance au-dessus 
de l’eau à Caluire. Cette semaine, l’ar-
tiste a fait appel à huit jeunes en inser-
tion de 16 à 21 ans pour participer à la 
construction de « la Tour Belvédère » 
dans la commune de Fontaines-sur-
Saône. W C.G.

RIVES DE SAÔNE

Des œuvres le long du parcours

La future Tour belvédère.
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Des dizaines de bottes de paille déver-
sées devant la préfecture. Les produc-
teurs de lait qui avaient rendez-vous 
jeudi matin rue de Bonnel (3e), avec les 
grandes surfaces et les industries lai-
tières, ont exprimé leur mécontente-
ment. En cause : les marges qui se 
réduisent de plus en plus. Ils ont ré-
clamé une revalorisation du prix du lait. 
A l’issue de la rencontre, le préfet a 
indiqué qu’il allait demander « très clai-
rement et très rapidement » au gouver-
nement une réouverture des négocia-
tions nationales. W C.G.

AGRICULTURE

Les producteurs 
de lait en colère

FAITS DIVERS
Une femme se défenestre 
à Vaise
Une femme est décédée jeudi matin 
après s’être défenestrée du 
quatrième étage. Agée d’une 
cinquantaine d’années, elle a été 
retrouvée inanimée vers 10 h au 
pied de son immeuble situé au 59, 
rue de Bourgogne (9e). Une enquête 
a été ouverte. Jeudi soir, 
selon la police, les enquêteurs ne 
disposaient que de peu d’éléments.

Ils braquent une banque, 
vêtus de burqas
Deux malfrats armés et vêtus de 
burqas ont braqué mercredi une 
banque de la Grande rue de la 
Guillotière (7e). Les deux individus 
se sont introduits dans 
l’établissement aux alentours de 
18 h 20. Les visages entièrement 
masqués et vêtus de gants, ils se 
sont fait remettre le contenu de 
deux coffres sous la menace 
d’armes de poing. Le préjudice 
restait à déterminer.

secondes20

LE CHIFFRE

170
C’EST, EN MÈTRES, LA 

HAUTEUR DE LA NOUVELLE 
TOUR DE LA PART-DIEU,

 «TWO LYON ». LE PROJET A 
ÉTÉ DÉVOILÉ JEUDI AU SALON 

MONDIAL DE L’IMMOBILIER.



SOLIDARITÉ

Concert caritatif au profit du Mali 

à Craponne

Un concert a lieu ce vendredi, proposé par 
l’association ASMALI en soutien au peuple 
malien. Des groupes rock, jazz et variété 
se succéderont sur la scène à partir de 
20 h 30, à la salle des fêtes de Craponne, 
avenue Jean-Bergeron. Entrée : 7 €. 
Renseignements : www.asmali.fr

RENCONTRE

Dédicace pour le tome 6 de « Ratafia »

Nicolas Pothier et Johan Pilet, les auteurs 
de la bande-dessinée « Ratafia » seront 
ce vendredi à la librairie BD en Bulles 
pour une séance de dédicaces. Rendez-
vous de 15 h à 19 h dans la boutique 
qui se trouve au 14, rue Confort (2e).

PRÉVENTION

Sensibilisation au diabète à Bron

Dans le cadre de la semaine de prévention 
au diabète de type 2, l’Atelier-Santé de la 
ville de Bron s’installe ce vendredi matin, 
place de la Liberté. Les membres du Bus 
info-santé et de l’association des 

diabétiques du Lyonnais seront aussi 
présents pour rencontrer les habitants 
et discuter avec eux des problèmes 
liés à cette maladie. Renseignements : 
ccas-atelier-sante@ville-bron.fr

DÉBAT

Table ronde sur la réforme 

des rythmes scolaires

L’association Décines moi… organise 
ce vendredi une table ronde 
sur la question « La réforme des rythmes 
scolaires : quelles conséquences 
pour les enfants et leur famille ? ». 
Parents, enseignants, assistantes 
maternelles et responsables du monde 
associatif sont conviés à débattre à partir 
de 19 h à la Maison des sociétés, 
5, rue Antoine-Lumière à Décines. 

INFO-SERVICES
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20 Minutes Lyon

32, rue Neuve. 69002 Lyon
Tél. 04 78 42 73 09 - Fax. 04 78 42 73 10
lyon@20minutes.fr
Contact commercial : 04 72 07 76 18
Jérôme Soleymieux : 
jsoleymieux@cojecom.com
Céline Mahé : cmahe@cojecom.com

10 °C- 5 °C

5 °C- 3 °C

météo

MATIN APRÈS-MIDI   

Demain à Lyon

Le redoux s’affirme par l’ouest
Une nouvelle perturbation gagnera 
le Nord-Ouest avec de faibles pluies, 
parfois précédées de fl ocons sur 
le Pas-de-Calais. Ailleurs, les nuages 
seront bas, avec des brouillards, 
puis de belles éclaircies. 
Le mistral faiblit dans le Sud-Est.

APRÈS-MIDI   MATIN

Aujourd’hui à Lyon...             et en France



BLAGUE
Les SMS de Patrick Sébastien
Dans un entretien au magazine 
TV Magazine, l’animateur Patrick 
Sébastien raconte une anecdote 
politique. Il explique avoir envoyé 
un message à François Hollande 
après la blague de ce dernier 
au Salon de l’agriculture (« Tu ne 
le verras plus », avait-il dit à un 
enfant à propos de Sarkozy), 
« Devant le flot de réactions que 
cela a suscité, je lui ai écrit que 
bientôt on allait inventer un “crime 
d’humour”. Et il m’a répondu : 
“Cela ne m’empêchera pas 
de sourire” », rapporte l’animateur.

POPULARITÉ
Montebourg fait un bond
Si le classement de la popularité 
des politiques reste dominé 
par le ministre de l’Intérieur, 
Manuel Valls (68 % de bonnes 
opinions), Arnaud Montebourg, 
avec 57 %, est celui qui progresse 
le plus en un mois, (+9 %), 
selon l’Ifop pour Paris Match.

secondes20
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ALEXANDRE SULZER

Les milieux militaires et industriels 
sont très inquiets. Alors que la loi 
de programmation militaire (LPM), 

qui définit le cadre budgétaire pour l’ar-
mée de 2014 à 2019, doit être adoptée 
dans les prochains mois, les chiffres les 
plus sombres circulent. Ce qui semble 
acquis, c’est que le budget actuel de la 
Défense, 31 milliards d’euros soit 1,56 % 
du PIB, sera remis en cause. Le scénario 
le plus pessimiste table sur une baisse 
jusqu’à 1,1 % du PIB. « A ce niveau, l’ar-
mée n’a plus de capacités, on serait in-
foutus de faire la Libye », s’alarme le 
sénateur (UMP) Jacques Gautier, vice-
président de la commission Défense. 

Intox ou scénario catastrophe ?
Selon lui, dans le plus optimiste des scé-
narios étudiés, l’armée perdra de toute 
façon 20 à 25 % de ses équipements et 
18 500 hommes, qui s’ajouteront aux 
54 000 postes déjà supprimés dans la 

précédente LPM. De quoi mettre à mal 
les programmes de modernisation (lire 
l’encadré). « Dans tous les cas, c’est ca-
tastrophique. Le ministre de la Défense, 
Jean-Yves Le Drian, va tenter de limiter 

la casse, mais le gouvernement va tailler 
là où ça fait moins mal. Or on n’a jamais 
vu de manifestations de soldats ou d’in-
dustriels », souligne une source proche 
du dossier. « Grosse intox », se défend-
on à Bercy où l’on estime que l’armée 
doit revoir son fonctionnement et son 
organisation pour libérer des marges 
budgétaires. Jean-Yves Le Drian et le 
ministre du Budget, Jérôme Cahuzac, 
auront de quoi discuter lors d’une réu-
nion prévue lundi. W 

DÉFENSE La loi de programmation militaire est âprement discutée

L’ARMÉE SOUMISE À UN STRICT 
RÉGIME BUDGÉTAIRE

Un avion Rafale (archives).
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W SACRIFIÉS ?
Les arbitrages ne sont pas 
rendus mais des observateurs 
prédisent l’abandon de la 
commande de 90 avions Rafale, 
un étalement de la livraison 
des sous-marins de classe 
Barracuda, une baisse 
du nombre d’achats de frégates 
FREMM et d’avions A400M.



C’est un incendie qui aurait pu tourner 

au drame. Le feu a pris mercredi soir, 

vers minuit, dans un appartement à Tou-
louse (Haute-Garonne). Cinq policiers 
en patrouille sont intervenus et ont 
sauvé in extremis une fillette malenten-
dante, âgée de 9 ans, qui était coincée 
dans sa chambre. « La famille était af-
folée, raconte Christophe, l’un des poli-

ciers. Nous sommes entrés par la fe-
nêtre. On a progressé à deux dans le 
noir. On ne voyait rien, mais on a entendu 
la fillette, qu’on a attrapée pour ressor-
tir rapidement. » L’enfant a été hospita-
lisée pour des inhalations de fumée, 
ainsi que son frère âgé de 20 ans, blessé 
au bras après avoir voulu casser une 
vitre. W À TOULOUSE, JULIE RIMBERT

INCENDIE

Une fillette sauvée par des policiers
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FAITS DIVERS
Saisie d’héroïne et d’une arme dans un appartement
Quelque 43 kg d’héroïne, 150 000 € et une kalachnikov ont été 
saisis dans un studio de l’agglomération de Nancy (Meurthe-et-
Moselle) par les douanes. Un homme de 23 ans a été interpellé.

Ils braquent une banque, vêtus de burqas
Deux hommes armés et vêtus de burqas ont braqué mercredi soir 
une banque à Lyon (Rhône). Ils se sont fait remettre le contenu 
de deux coffres sous la menace d’armes de poing. Le préjudice 
restait à déterminer, jeudi.
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« On ne demande qu’un dollar symbo-

lique… » Emmanuel Ludot, l’avocat de 

la Michael Jackson Community, a pris 
l’habitude de devancer la question. S’ils 
assignent, ce vendredi, le Dr Conrad Mur-
ray devant la justice française, ce n’est 
pas par intérêt pécuniaire. « Entre Mi-
chael et moi, il n’y a aucune histoire d’ar-
gent… », assure ainsi Myriam Walter, la 
présidente de l’association. C’est surtout 
leur statut de victime que les fans de 
l’interprète de Thriller entendent faire 
reconnaître par un tribunal français. 
« Nous aurons ainsi le droit d’aller nous 

recueillir sur la tombe de Michael à Glen-
dale, près de Los Angeles (Etats-Unis). 
Pour l’instant, seules les associations 
cultuelles reconnues peuvent y accé-
der », poursuit Myriam Walter. En paral-
lèle, l’admiratrice a monté un dossier 
pour faire ériger une statue de la pop star 
en France. « Disneyland était d’accord 
pour l’accueillir, mais il aurait fallu payer 
l’entrée du parc pour s’y rendre… » 
Après avoir envisagé, sans succès, de la 
construire au Trocadéro ou au pied de la 
tour Eiffel, Myriam Walter cherche au-
jourd’hui un autre lieu. W V. V.

« Entre Michael et moi, ce n’est 
pas une histoire d’argent  »

SOCIÉTÉ Des fans français de Michael Jackson veulent faire valoir leur statut de victime

ILS SOUFFRENT D’ADORER LES STARS
VINCENT VANTIGHEM

«S i je devais juger le Dr Murray 
moi-même, ce ne serait pas 
joli joli… » Reconnu cou-

pable de l’homicide involontaire de Mi-
chael Jackson, Conrad Murray a de la 
chance que Myriam Walter soit mère au 
foyer et non juge. Présidente de la Mi-
chael Jackson Community, qui réunit 
1 200 fans français de la pop star, cette 
quinquagénaire se contentera donc, ce 
vendredi matin, d’écouter son avocat 
plaider devant le juge des référés du tri-
bunal de grande instance d’Orléans (Loi-
ret). « Nous assignons le Dr Murray pour 
le préjudice affectif qu’il a causé aux fans 
de Michael Jackson en causant la perte 
de leur idole », explique à 20 Minutes

Emmanuel Ludot.
Touchés dans leur chair, les fans 
concernés par cette procédure comp-
tent présenter à la justice des certificats 
médicaux attestant de dépressions ou 
de crises d’angoisse. « Quand la nou-
velle de la mort de Michael est tombée, 
je suis allée chercher ma fille en ur-
gence, confie Myriam Walter. Elle hur-
lait au téléphone. Elle était hystérique. » 

Excessive, la réaction paraît pourtant 
logique aux yeux de Christian Le Bart, 
sociologue à l’Institut d’études poli-
tiques de Rennes, qui a travaillé sur le 
sujet des fans. « Aduler quelqu’un est 
une façon de se construire une identité, 
confie-t-il. S’il meurt, les fans ressen-
tent un vrai chagrin comme pour la 
disparition d’un parent car ils perdent 
une part de ce qui les a construits. C’est 
particulièrement vrai pour les jeunes… » 
Mercredi, sur Twitter, une jeune Stras-
bourgeoise affirmait ainsi qu’elle allait 

« péter un câble et se tuer » après des 
rumeurs d’annulation du concert de Jus-
tin Bieber prévu le 8 avril. « Rencontrer 
son idole, c’est comme la quête du Graal 
pour eux, poursuit le sociologue. S’ils n’y 
parviennent pas, cela peut entraîner des 
réactions disproportionnées… » 
Trente-cinq ans après la mort d’Elvis 
Presley, de nombreux fans continuent 
ainsi d’affirmer que le King est toujours 
vivant et se cache quelque part. Myriam 
Walter n’en est pas là. En 2009, elle 
avait économisé pour enfin se payer le 
luxe de voir « Michael » en concert à 
Londres. « C’était en août, mais il est 
parti en juin… »  Elle n’a pas demandé 
à se faire rembourser. Les billets au 
nom de son idole ont toujours bien plus 
de valeur à ses yeux. W 

La mort de Michael Jackson a traumatisé nombre de ses fans (ici, lors d’un hommage rendu à Paris, en juin 2009).
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« Si le concert 
est annulé, je me tue, 
je pète un câble. »
 Une fan de Justin Bieber
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DELPHINE BANCAUD

A lors que la loi portant création 
du contrat de génération entre 
en vigueur ce vendredi, il reste  

encore à savoir si le dispositif parviendra 
à favoriser le maintien en emploi et le 
recrutement des seniors, tout en favori-
sant l’intégration durable des jeunes 
dans l’emploi. Car la crise a aggravé la 
situation des actifs les plus âgés. Selon 
le ministère du Travail, le taux de chô-
mage des 55-64 ans est ainsi passé de 
4,6 % en 2008 à 6,5 % au dernier tri-
mestre 2012. « Par ailleurs, le taux de 
chômage de longue durée de cette caté-
gorie a fortement augmenté ces der-
nières années. Actuellement, 57 % des 
demandeurs d’emploi seniors sont au 
chômage de longue durée. Ils y restent 
en moyenne 450 jours », souligne Ma-
thieu Plane, économiste à l’Observatoire 
français des conjonctures économiques.

Les jeunes davantage ciblés
Via le contrat de génération, le gouver-
nement espère créer un cercle vertueux 
et notamment éviter qu’avec la crise, les 
entreprises n’aient la tentation de se 
débarrasser de leurs salariés les plus 
âgés, afin d’en recruter de plus jeunes 
et donc de moins chers. Mais pour Ma-
thieu Plane, « le dispositif est beaucoup 
plus ciblé vers les jeunes que vers les 

seniors. Il servira surtout à baisser le 
coût du travail pour l’embauche d’un 
moins de 26 ans. » L’économiste estime 
donc que la mesure aura peu d’impact à 
terme sur le taux de chômage des plus 
âgés. Même si le texte de loi dispose 

qu’une entreprise ne pourra pas bénéfi-
cier d’aide financière dans le cadre du 
contrat de génération si elle licencie en 
parallèle des seniors, Mathieu Plane 
estime que la garantie n’est pas suffi-
sante. « La rupture conventionnelle 
pourra toujours être utilisée », souligne-
t-il. En revanche, la mise en place des 
contrats de génération, qui va générer 
des négociations sur la gestion des âges 
en entreprise, pourrait « avoir un impact 
positif sur les conditions de travail des 
seniors », avance Mathieu Plane. Leur 
rôle de tuteur, transmettant leur expé-
rience à un plus jeune, pourrait aussi 
changer le regard porté sur eux. W 

La crise a aggravé la situation des actifs les plus âgés .

CONTRAT DE GÉNÉRATION La loi entre en vigueur ce vendredi

IMPACT LIMITÉ SUR LES SENIORS
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W LE FONCTIONNEMENT DU DISPOSITIF
Le contrat de génération prévoit d’accorder une aide forfaitaire (4 000 € par 

an jusqu’à 3 ans) aux entreprises de moins de 300 salariés qui embauchent 

en CDI un jeune de moins de 26 ans, à condition de maintenir en emploi 

un salarié de plus de 57 ans. Les entreprises de plus de 300 salariés, qui 

n’ont pas accès à l’aide, doivent négocier un accord fixant des engagements 

en faveur des jeunes, des seniors et sur la transmission des compétences. 

Au lendemain d’un double meurtre à la 
kalachnikov à Marseille, et deux jours 
après une rixe qui a fait deux blessés par 
balles, Manuel Valls a annoncé l’arrivée 
de renforts policiers dans la cité pho-
céenne. Deux nouvelles compagnies de 
CRS et deux escadrons de gendarmes 
mobiles, soit 240 hommes, ont donc re-
joint les 205 policiers et militaires déjà 
venus étoffer les effectifs marseillais en 
septembre 2012. « Nous avons besoin 
de rassurer les habitants, de montrer la 
présence de l’Etat et d’obtenir des résul-
tats, a expliqué, jeudi sur RTL, le ministre 

de l’Intérieur. Marseille est malade de 
cette violence (…). Nous avons déjà beau-
coup de résultats, mais il faut des en-
quêtes approfondies pour démanteler ce 
trafic de drogue qui gangrène la so-
ciété. » Depuis décembre, la préfecture 
de police a lancé plusieurs opérations de 
« reconquête du territoire » dans diffé-
rents quartiers de la ville. La méthode, 
inédite en France, mêle répression des 
trafics et accompagnement social 
des habitants. La quarantaine de cités 
marseillaises sera concernée par ces 
opérations. W À MARSEILLE, M. PE.

SÉCURITÉ

Des renforts policiers à Marseille

Un double meurtre a eu lieu mercredi.
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JUSTICE
Condamnation annulée 
pour le « Casse-toi pov’ con »
La Cour européenne des droits de 
l’homme a annulé la condamnation 
d’Hervé Eon. Ce militant avait 
écopé d’une amende de 30 € pour 
« offense au chef de l’Etat » après 
avoir brandi en 2008 une affichette 
« Casse-toi pov’ con » lors d’une 
visite de Nicolas Sarkozy. Les juges 
ont estimé qu’il s’agissait d’une 
critique « de nature politique » 
plutôt que d’« une attaque 
personnelle ».

Bertella-Geffroy déboutée
Le Conseil supérieur de la 
magistrature a rappelé que les 
magistrats spécialisés devaient 
être « déchargés de leurs fonctions 
tous les dix ans ». Un désaveu 
pour Marie-Odile Bertella-Geffroy 
qui conteste cette règle car elle 
souhaite continuer à instruire de 
nombreux dossiers sur l’amiante. 
Elle a annoncé qu’elle ferait 
un recours au Conseil d’Etat.

secondes20

Pas de soja dans le biberon : l’Agence 
nationale de sécurité sanitaire de l’ali-
mentation, de l’environnement et du 
travail (Anses) publie ce jeudi un avis 
pour alerter les parents sur les risques 
pour les bébés de consommer des bois-
sons autres que le lait maternel ou ses 
substituts. Les laits végétaux en parti-
culier, à base de soja, d’amande ou de 
riz, sont fortement déconseillés avant 
1 an car « ils ne permettent pas de cou-
vrir intégralement les besoins nutrition-
nels spécifiques des nourrissons », 
estime l’Anses. Contrairement au lait 
maternel ou ses substituts à base de 
protéines végétales ou animales, ils 
peuvent exposer les bébés à des ca-
rences qui ont un impact majeur sur la 
croissance durant la première année de 
la vie. Un usage exclusif de lait végétal 
peut « entraîner en quelques semaines 
un état de malnutrition ou des désordres 
métaboliques sévères pouvant conduire 
à des complications infectieuses et aller 
jusqu’au décès de l’enfant », écrivent les 
auteurs de l’avis. W AUDREY CHAUVET

SANTÉ

Le lait de soja 
déconseillé 
pour les bébés
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Déjà, des voix se font entendre pour 
rappeler un passé gênant. Le pape 
François est réputé pour prendre des 
positions politiques, notamment 
contre le néo-libéralisme ou le ma-
riage homosexuel. Mais derrière ce 
portrait se cache un passé trouble 
durant la période de la dictature mi-
litaire argentine (1976-1983).
Le quotidien britannique TheGuardian
a rappelé qu’un livre, sorti en 2005 en 
Argentine, El Silencio (le silence), ac-
cuse le nouveau pape d’avoir retiré 
sa protection à deux prêtres et donné 
son feu vert en 1976 à l’armée pour 
l’enlèvement de ces deux jésuites qui 
travaillaient dans les bidonvilles. 
C’est l’un de ces deux prêtres, qui a 
survécu, qui tenait ces accusations. Il 
est mort en 2000. Jorge Mario Ber-
goglio a toujours clamé son inno-
cence dans ce dossier. 

« Il a fait ce qu’il a pu »
Dès mercredi, une photo en noir et 
blanc, montrant le général Videla 
recevoir l’hostie d’un prêtre présenté 
comme Bergoglio a circulé, accrédi-
tant la supposée proximité entre le 
pape et la dictature argentine. Mais 
le religieux est de dos, donc difficile-
ment identifiable, et, d’après La Na-
ción, il s’agit en réalité de Mgr Octavio 
Nicolas Derisi, mort en 2002. Odon 
Vallet, historien des religions, a tenu 
à remettre ces éléments en perspec-
tive : « S’il avait été à fond contre la 
dictature et s’il l’avait dit, il ne serait 
plus en vie. Il n’a pas été non plus 
complice de la dictature. Il a fait ce 
qu’il a pu, pas plus et pas moins. » W 

CORENTIN CHAUVEL  ET MAUD PIERRON

Des questions 
sur son passé

CHRISTINE PEDOTTI
Intellectuelle catholique, auteur de
Faut-il faire Vatican III ? (éd. Tallandier).

Qu’est-ce que l’élection d’un pape 
issu d’un pays du Sud peut changer 
pour les Européens ?
Cela nous décentre : l’avortement ou le 
mariage gay sont moins la priorité aux 
yeux de ce pape que la lutte contre les 
injustices dans la mondialisation, car les 

deux tiers du 1,2 milliard de fidèles sont 
issus des pays du Sud. Il risque donc d’y 
avoir une petite déception en Europe.
Vous plaidez pour la reconnaissance 
de la place des femmes dans l’Eglise. 
Que peut faire François sur ce point ?
Les jésuites se sont engagés à œuvrer 
pour donner une place éminente aux 
femmes. Si le pape François est un vrai 
jésuite – et il l’est –, j’ai bon espoir. Avec 
un bémol : la papauté est sexiste, et 

risque de le demeurer.
Pourra-t-il mettre en œuvre 
les réformes dont l’Eglise a besoin ?
Je le souhaite. Avec le pape François, 
l’Eglise passe d’une période de glaciation 
à une forme d’ouverture. Le risque, c’est, 
à l’instar de l’URSS avec Mikhaïl Gorbat-
chev, que cette transparence fasse im-
ploser l’Eglise. A Rome, beaucoup ont 
peur de ça. Ce risque est réel. W 

PROPOS RECUEILLIS PAR FAUSTINE VINCENT

« Le risque d’implosion de l’Eglise est réel »

U n pape peut-il avoir de l’hu-
mour ? Payer ses nuits d’hô-
tels ? Prendre le bus plutôt 

qu’utiliser les cortèges officiels ? Oui. 
Les premières heures du pontificat du 
pape François – « pas François Ier, juste 
François », a souligné jeudi midi le père 
Lombardi, porte-parole du Vatican – en 
sont une preuve. 
Au moment de rentrer mercredi soir à 
la maison Sainte-Marthe, où il loge 
comme tous les cardinaux, le nouveau 
pape a insisté pour y aller en bus, avec 
tous les religieux. Un moment de 
bonne humeur, souligne le porte-pa-
role, bien loin du cérémonial survenu 
quelques heures auparavant. Dînant 
avec les cardinaux, le souverain pontife 
a ensuite lancé, tout sourire : « Je vous 
excuse pour ce que vous avez fait », en 
référence à leurs votes et à son élec-
tion. Rires dans l’assemblée.
Jeudi matin, après un passage à la ba-
silique Sainte-Marie-Majeure de 
Rome, un lieu important pour les jé-
suites, l’ordre religieux dont il est issu, 

le pape François a fait un crochet à la 
résidence romaine, près de la place 
Navone, où il dormait avant d’entrer en 
conclave. En récupérant ses bagages, 

il a réglé sa note, à la surprise géné-
rale… expliquant que c’est au pape de 
donner l’exemple.
Le style du nouveau souverain pontife 

déboussole un peu ses services de sé-
curité, qui vont devoir s’adapter, af-
firme le père Lombardi. Un style qui en 
rappelle un autre, celui de Jean Paul II, 
adepte des actions spontanées dans 
ses déplacements, rappelle le porte-
parole du Vatican.
Dans les prochains jours, le pape va de 
nouveau rencontrer les cardinaux, puis 
la presse, et les délégations de l’Eglise, 
avant de prononcer la prière de l’An-
gélus, dimanche, à la fenêtre de l’ap-
partement papal. La messe d’inaugu-
ration de son pontificat est prévue 
mardi prochain à 9 h 30, à l’occasion 
de la fête de saint Joseph. W 

RELIGION Le souverain pontife prend le bus et paie l’hôtel, ce qui déboussole ses services de sécurité

LE PAPE IMPOSE DÉJÀ SON STYLE

Jorge Mario Bergoglio, devenu le pape François mercredi, estime que c’est à lui de donner l’exemple.
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« Je vous excuse 
pour ce que vous 
avez fait. »
 Le pape s’adressant aux 
 cardinaux après son élection

DE NOTRE ENVOYÉE SPÉCIALE

À ROME
ANNE-LAËTITIA BÉRAUD



CLAIRE PLANCHARD

F inies les trente glo-
rieuses du marketing de 
masse. « Après plus de 

quatre années de crise, les 
consommateurs n’ont plus les 
moyens d’être déçus par de 
fausses promesses », résume 
Philippe Jourdan, fondateur de 
l’institut Panel On The Web. 
Dans une étude dévoilée en 
exclusivité par 20 Minutes sur 
« Les nouvelles stratégies de 
consommation et le plaisir 
d’acheter », il confirme l’avè-
nement, avec la crise, de 
« consobattants », des consom-
mateurs vigilants qui ont su 
utiliser les nouvelles technolo-
gies et décrypter les stratégies 
des fabricants et distributeurs 

pour rééquilibrer le pouvoir de 
négociation en leur faveur. « Ce 
qu’ils sanctionnent avant tout, 
ce ne sont pas les marques, 
mais les fausses innovations de 
recette, formule ou condition-
nement utilisées par certaines 
pour augmenter les prix. Ils 
sont prêts à payer plus cher 
seulement s’il y a une vraie va-
leur ajoutée, qu’elle soit quali-
tative, affective ou statutaire », 
commente Philippe Jourdan. 

Pragmatisme et éclectisme
Ces nouveaux consommateurs 
cherchent au quotidien la 
meilleure stratégie pour conci-
lier un pouvoir d’achat mal-
mené et un « vouloir d’achat » 
resté intact. Pour y parvenir, 
pragmatisme et éclectisme 

dominent : « acheteurs bla-
sés », adeptes d’une consom-
mation minimaliste ; « ache-
teurs valorisés », férus de 
comparateurs en ligne, bro-
cantes et marchés où ils pour-
ront faire briller leur expertise ; 
« acheteurs classiques », qui 
préféreront acheter moins ou 

plus tard ou au contraire 
« acheteurs jouissifs », qui pri-
vilégieront le déstockage et 
tout autre bon plan pour assou-
vir leur envie de marques. Si la 
consommation alternative 
(troc, achat groupé, location, 
seconde main, etc.) ou respon-
sable (bio, équitable, etc.) 

continue à gagner du terrain, 
elle reste limitée. Le phéno-
mène demeure très urbain et 
les occasions de consommer 
ainsi peu nombreuses. 
« Consommer équitable ou bio 
est aussi souvent plus cher », 
signale l’expert. L’arbitrage 
prix, encore et toujours. W 

CONSOMMATION Pour continuer à acheter, les Français ont développé de nouvelles stratégies

FACE À LA CRISE, 
LES MÉNAGES 
S’ORGANISENT

Les consommateurs, plus vigilants, décryptent les stratégies des fabricants et vendeurs.
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ÉNERGIE
Le prix du gaz va baisser
Selon Le Figaro, une baisse 
de 0,5 % des tarifs réglementés 
du gaz devrait intervenir le 1er avril. 
Depuis le 1er janvier, ces prix sont 
fixés chaque mois afin de mieux 
lisser les variations. Sur les trois 
derniers mois, les consommateurs 
profitent donc d’une diminution 
de près de 1,5 % des prix du gaz.

AUTOMOBILE
PSA se recentre
PSA Peugeot Citroën va vendre 
la participation de 0,33 % qu’il 
détenait dans le capital de BNP 
Paribas. Cette opération s’inscrit 
dans le cadre de la politique de 
gestion des actifs du constructeur.

INVESTISSEMENT
Le Qatar lorgne outre-Manche
Des discussions auraient été 
ouvertes entre le Qatar 
et le gouvernement britannique en 
vue d’investir près de 11,5 milliards 
d’euros dans des infrastructures.

secondes20
Du jamais vu depuis les années 1990. 
Les pensions des 11,5 millions de re-
traités risquent d’être revalorisées au 
1er avril en dessous de l’inflation. Au lieu 
d’augmenter de 1,75 %, les complémen-
taires vont progresser de 0,8 % pour les 
anciens salariés du privé (Agirc) et de 
0,5 % pour les ex-cadres (Arcco). Et, en 
2014 et 2015, la désindexation partielle 
sera inférieure d’un point à l’évolution 
des prix. C’est ce que prévoit le protocole 
d’accord dévoilé mercredi soir par le 
patronat et les syndicats . Mais il ne tient 
qu’à un fil. La CGT et la CFE-CGC ont 
laissé entendre qu’elles ne signeraient 
pas, dénonçant la baisse de pouvoir 
d’achat. Les complémentaires repré-
sentent en moyenne 57 % des pensions 
d’un ancien cadre et 31 % pour un ancien 
salarié du privé.

Une réforme déjà insuffisante
Comme la CFTC et FO seraient partants, 
c’est la CFDT qui détient la clé de l’ac-
cord. Un échec signifierait une revalori-
sation automatique des pensions sur la 
base de l’inflation creusant un peu plus 
les déficits des complémentaires, esti-
més à 4,5 milliards d’euros pour 2012. 
La désindexation partielle doit permettre 

d‘économiser deux milliards d’euros par 
an. Il a été aussi décidé d’augmenter en 
2014 et 2015 de 0,1 point le taux de coti-
sation, acquittée à 60 % par les em-
ployeurs et à 40 % par les salariés. Cette 
mesure apportera 1,1 milliard d’euros. 
Malgré ces efforts, en 2017, les déficits 
seraient encore de 5,5 milliards d’euros, 
selon le Medef. Un nouveau tour de vis 
semble donc inéluctable. W M. B.

RETRAITES COMPLÉMENTAIRES

Coup de frein sur les pensions

Les pensions devraient augmenter 
moins vite que les prix.
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Certaines choses ne changeront jamais. 
Le rapport annuel 2012 de la première 
banque suisse UBS, qui vient de vivre une 
année noire, indique que 20 millions 
d’euros ont été déboursés pour recruter 
Andrea Orcel, banquier italien de la Bank 
of America Merrill Lynch. Il s’agit d’une 
prime d’arrivée, appelée « golden hello ». 
Le financier a pris ses fonctions de di-
recteur des activités de banque d’inves-
tissement d’UBS en juillet, avec l’objec-
tif de relancer cette division touchée par 
les scandales et la suppression de 10 000 
postes d’ici à la fin 2015. Cette prime 
d’arrivée se compose du versement dif-
féré de 6,5 millions de francs suisses en 
numéraire (5,28 millions d’euros) et de 
18,5 millions de francs (15 millions d’eu-
ros) d’actions UBS. Elle a été accordée 
pour compenser la perte de salaire 
consentie par Andrea Orcel lors de son 
arrivée. Cette information fait l’effet 
d’une bombe, moins de deux semaines 
après le vote des citoyens suisses en 
faveur d’un contrôle des rémunérations 
des patrons. W B. De V. (AVEC REUTERS)

SUISSE

Une prime 
de bienvenue 
de 20 millions
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Toutes nos offres de formation sont dans 20 Minutes 
tous les vendredis

Pour faire paraître une offre de formation : 04 72 07 76 18

aujourd’hui

Vous souhaitez apprendre un métier  
ou tout simplement élargir vos compétences,  
trouvez la formation qui vous convient  
en initiale ou en continue…

Avec

4 377 000
lecteurs quotidiens*,

20 Minutes
est le quotidien national

le plus lu en France

Chaque jour

2 080 000*
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lisent
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BACPro Plastiques et Composites et

BTS Europlastic...

CIRFAP - CFAde la PLASTURGIE - 10 BdEdmondMichelet - Lyon 8ème

04 78 77 06 74 - www.cirfap.com

Et toi ?
Moi, je fais

des essais sur ça.

Dansmon atelier,
je fabrique cet objet...

Portes ouvertesPortes ouvertes
de 9h à 17h

Moi, j’organise
la production
de celui-ci !

de 9h à 17h
Samedi 23 mars 2013

F a c u l t é d e d r o i t , S c i e n c e S é c o n o m i q u e S e t S o c i a l e S

Des formations d’excellence, à la hauteur de vos ambitions !
noS maSterS

Droits de l’Homme
Carrières judiciaires – Droits de l’enfant
International business law – LLM irlandais

Professionnels :
Théorie et pratique des Droits de l’Homme
Droit public – Professions juridiques et administratives

Recherche :
Histoire, Droit, Droits de l’Homme

maSterS2 :maSterS1 :

www.univ-catholyon.fr
inScriptionS en courS

retrouvez toutes les offres emploi
du lundi au jeudi

retrouvez toutes les offres de formation
 tous les vendredis
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Pour passer une annonce : 04 72 07 76 18
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MASTER
PROFESSIONNEL ADMIRE

Devenez administrateur des institutions de
recherche et d’enseignement supérieur !
Le master ADMIRE prépare aux fonctions de cadre dans
l’administration de la recherche, de l’enseignement supérieur
et de l’innovation. Formation de haut niveau, il s’appuie sur
la pluridisciplinarité et une équipe pédagogique composée
de professionnels et d’enseignants chercheurs. Ouvert en
formation initiale et continue, il s’adresse aux étudiants et aux
professionnels. Inscrivez-vous au master pour intégrer des
secteurs stratégiques et en pleine croissance !

ACCÈS
• Étudiants titulaires d’un M1 (droit, science politique, sciences
humaines et sociales, sciences, lettres…);
• Docteurs ou doctorants quelle que soit la discipline;
• Professionnels disposant d’une expérience dans le domaine de
l’administration de la recherche ou de l’enseignement
supérieur ou souhaitant s’y reconvertir.

Contact : admire@ens-lyon.fr
+ d’informations : http://admire.universite-lyon.fr

découvrez le dut
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Retrouvez-nous les 15&16 mars 2013
au Salon de l’Apprentissage et de l’Alternance



BIEN-ÊTRE. Se débarrasser enfin des rougeurs. 
WEEK-END. Direction Dublin pour fêter la Saint 
Patrick comme il se doit. STYLE. Marcel Marongiu 
raconte la maison Guy Laroche. CULTURE. 
« Lastman », la dernière création BD de Bastien Vivès 
et de deux compères. TÉLÉVISION. Pourquoi le 
show des Enfoirés fait peur aux concurrents de TF1. Et 
tout notre cahier week-end sur www.20minutes.fr

VENDREDI 15 MARS

BIENTÔT LE PRINTEMPS

LE JARDIN ENTRE AU RÉPERTOIRE
BENJAMIN CHAPON

A six jours du printemps, les par-
ticipants au Festival des jardins 
de Chaumont-sur-Loire sont au 

travail depuis plusieurs semaines déjà. 
Mais pour que leurs créations contem-
poraines audacieuses fassent l’admira-
tion des 200 000 visiteurs attendus, les 
jardiniers du Domaine de Chaumont-
sur-Loire ont travaillé tout l’hiver. « On 
a démonté les anciens jardins, puis ter-
rassé, tassé la terre dans certains en-
droits pour permettre l’accès aux gros 
engins, énumère Gérard Dosba, jardinier 
en chef du domaine. Ensuite, on leur met 
une terre sableuse, de la tourbe brune 
et blonde, des écorces et un engrais re-
tard comme de la fiente de poulet. Ils ont 
besoin que tout pousse vite. » 

Un bulbe ne fait pas le printemps
A l’inverse du feu d’artifice printanier 
qu’orchestrent les créateurs du festival, 
les jardiniers à temps plein du domaine 
n’utilisent pas du tout d’engrais. « On 
travaille sur un plus long terme. Une idée 
de transformation du domaine peut 
mettre cinq ans à se réaliser. »
« Le travail hivernal est moins specta-
culaire, mais essentiel », confirme Alain 
Baraton. Le jardinier en chef de Ver-
sailles prépare depuis trois ans les cé-
lébrations du 400e anniversaire de Le 
Nôtre. « En avril, on reconstitue un par-
terre de 40 000 plantes bulbeuses, tu-
lipes et jacinthes, utilisées à son époque. 
Ce sont des plantes rares et chères à 
propos desquelles on a dû beaucoup se 
documenter. » 
A Versailles, mais aussi à Giverny, 
Chantilly ou Sceaux, la mode est ainsi à 
la reconstitution de ces jardins de ré-
pertoire. « C’est une façon de 

rendre hommage à des jardins de 
grande qualité, explique Gérard Dosba, 
qui prend l’exemple sur L’archipel de 
Shodo Suzuki, recréé cette année à 
Chaumont. Il avait été conçu en 1993 
dans un lieu précis, après des mois. Là, 
on le déplace et on doit le faire plus vite, 
c’est compliqué. Mais on le fait parce 
que ce jardin appartient à l’histoire. » 

400 ans et toujours pas fâné
« Il y a trente ans, les visiteurs venaient 
à Versailles voir un joli jardin, aujourd’hui 
ils viennent voir un lieu historique, un 

musée de plein air, ni figé ni triste, ex-
plique Alain Baraton. Cette démarche de 
retour à l’authenticité a du sens. » Mais 
le jardinier pointe le choc culturel qu’elle 
génère. « En recréant des parterres de 
l’époque de Le Nôtre, on va à l’encontre 
de la conception moderne de la beauté 
où ce qui compte, c’est l’ensemble du 
jardin, son harmonie, avec un peu de 
fouillis ordonné. Alors qu’à l’époque de 
Louis XIV, chaque fleur comptait, était 
présentée seule. Et elles étaient espa-
cées et alignées au cordeau. On doit 
planter les fleurs à la main, pour ne pas 

les stresser. On les chouchoute. » Alain 
Baraton peut heureusement se féliciter 
que ces méthodes ancestrales aient per-
duré, du moins à Versailles.
Mais conservatisme technique et esthé-
tique ne vont pas forcément de pair. Les 
jardiniers de Versailles taillent ainsi les 
haies avec un guidage laser pour 
qu’elles aient le même aspect... qu’il y a 
400 ans. Et à l’inverse, Gérard Dosba 
s’amuse de voir des participants au fes-
tival de Chaumont utiliser d’antiques 
techniques ancestrales pour des créa-
tions contemporaines audacieuses. W 

A Versailles, cette année, on célèbre le 400e anniversaire de Le Nôtre en reconstituant ses parterres.
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ANNE DEMOULIN 
ET ANNE KERLOC’H

V
otre peau tient plus de 
la belle pomme rouge 
qu’offre la sorcière 

que du teint diaphane de 
Blanche-Neige ? Tous nos 
conseils pour camoufler et 
faire diminuer ces rougeurs.

G Teint grincheux. « Les rou-
geurs sont le symptome d’une 
inflammation. Cette dernière 
peut-être causée par de mul-
tiples causes : couperose, al-
lergies, irritations, etc. », rap-
pelle Alexa André, directrice de 
la communication scientifique 
et de l’innovation produits chez 
Darphin. Identifier l’origine des 
rougeurs, avec votre dermato-
logue, permettra d’envisager 
le meilleur traitement. La ro-
sacée par exemple se soigne 

avec une intervention au laser.
G Mine timide. Pour diminuer 
les rougeurs, il faut tout 
d’abord calmer l’inflammation. 
« C’est sur ce principe que re-
pose les crèmes anti-rougeurs, 
souvent à base d’actifs comme 
la camomille ou l’aubépine, 
pour leurs vertus apaisantes », 
rappelle Alexa André.
Notre prince charmant : le Sérum 

Apaisant Anti-rougeurs, Darphin, 50 €. 

Potion magique : associer l’Aloe Vera 

et la Rutine, Etat Pur, 8,80 € et 16,60 € 

à la Rubialine Crème Riche, SVR, 

16,60 €. Pour nettoyer : Solution Mi-

cellaire Apaisante Rééquilibrante – 

Lierac Prescription de Liérac, 15,90 €.

G Peau joyeuse. Les produits 
anti-rougeurs n’agissent mal-
heureusement pas comme une 
baguette magique. Comptez 
quelques semaines d’applica-
tion pour des résultats satisfai-
sants. En attendant, des pro-

duits cachent bien tout cela.
La BB Cream Soin Anti-rougeurs, 

Bioderma, 16,60 € est un tout en un 

que même Simplet pourrait utiliser. 

Les pigments verts de la base unifiante 

anti-rougeurs Iso’Source d’Isomarine 

camouflent à la perfection, 23 €. 

Redness Solutions Poudre Minérale 

Apaisante Anti-Rougeurs, Clinique, 

34,50 €. L’Idealist - Sérum Correcteur 

de Teint Unifiant Illuminateur chez 

Estée Lauder, rougeurs ou pas, fait des 

merveilles, 74,50 €.

G Dernier conseil de prof. Réé-
duquer doucement la peau 
réactive. « Souvent, les 
femmes avec une peau fragile 
n’achètent que des produits 
dermocosmétiques. La for-
mule minimaliste met la peau 
au repos, mais ce n’est pas une 
solution sur le long terme », 
estime Alexa André. Ne passez 
pas non plus au 100 % cosmé-
tique du jour au lendemain. W 

ROUGEURS

BLANCHE-NEIGE
ET LES BONS SOINS

Nos conseils pour avoir le teint diaphane de Blanche-Neige.
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En partenariat avec Le Routard

LA RÉDACTION 
DU ROUTARD

L e 17 mars est un jour de 
fête. A Dublin, plus 
qu’ailleurs. La Saint-Pa-

trick est même un festival qui 
dure plusieurs jours. Bière et 
musique coulent à flots dans 
les pubs… Non content d’être 
l’évangélisateur de l’Irlande, la 
légende veut que le moine soit 
aussi à l’origine du whiskey : il 
en aurait rapporté le premier 
alambic d’un voyage en Egypte. 
Pour lui rendre hommage, on 
commencera religieusement 
par visiter la Saint Patrick’s 
Cathedral. Construite en 1255 
à l’endroit même où Patrick se 
convertit au catholicisme, c’est 
aujourd’hui la plus grande 

église d’Irlande. Elle eut un 
doyen célèbre : Jonathan Swift, 
dont on voit la tombe à côté de 
celle de son plus grand amour, 
Esther, qu’il chanta sous le 
nom de Stella. L’auteur des 
Voyages de Gulliver produira des 
écrits féroces contre la corrup-
tion de l’Eglise et l’exploitation 
des Irlandais.

Whiskey et bière à gogo
Les amateurs de whiskey se 
rendront à Old Jameson Dis-
tillery. D’anciens entrepôts et 
distilleries transformés en 
musée, à la gloire de la marque. 
En fin de visite, dégustation gé-
nérale et test comparatif sym-
pathique pour les volontaires.
Les amateurs de bières iront 
plutôt à la Guinness Store-

house. Aménagé dans une par-
tie de cette brasserie gigan-
tesque construite en 1904, on 
déambule dans un univers à la 
Brazil, sur sept étages, parmi 
les cuves géantes, pour décou-
vrir les secrets de 
fabrication d’une des 
fiertés de l’Irlande. 

Tout en haut, un bar vitré offre 
la plus belle vue qui soit de Du-
blin, à 360°. On y boit, devinez 
quoi… Enfin, pour finir en mu-
sique, direction le Whelan’s, un 
charmant pub rustique, tou-

jours plein à craquer. Au 

programme, les meilleurs 
groupes traditionnels de l’île et 
de musique du monde, devant 
un public enthousiaste et cha-
leureux. Une institution de la 
scène dublinoise à ne manquer 
sous aucun prétexte. W 

SAINT-PATRICK

DUBLIN FAIT
LA FÊTE AVEC 
PANACHE

Un demi-million de personnes ont assisté à la parade dans les rues de Dublin en 2012.
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LES BONNES ADRESSES DU ROUTARD

Ariel House
Dans le quartier vert et calmede Ballsbridge, au pied du Rugby Stadium, une belle et grande demeure victorienne en brique rouge gérée par un Irlandais affable et plein d’humour.Les chambres sont décoréesavec goût. Copieux petit déj’ sous une agréable véranda. 50-54, Lansdowne Rd, Ballsbridge, Dublin 4. Tél. : 668-55-12. www.ariel-house.net. Doubles à partir de 59 €, superior 69 € et junior suite 99 €. Petit déj’ en sus.Leo Burdocks

Fish & chips populaire réputé depuis 1913. Vraies frites (au choix : nature, au curry, à l’ail…) et grosse part de haddock (arrosé de vinaigre maison), à déguster dans les jardins de Saint-Patrick. Impressionnante liste de célébrités qui y sont passées. 2, Werburgh St. Tél. : 454-03-06. Tlj 12 h-minuit. Plats 6-10 €. Succursale dans Temple Square, au 4, Crown Alley.
L. Mulligan GrocersUn des meilleurs gastro-pubs de la ville. Long comptoir de bois, banquettes séparées par de petites cloisons. Large choix de bières artisanales. Cuisine dans la mouvance Slow Food, avecde bons produits : poulet farciau black pudding, lamb burger, poisson de Howth, boudin de sir Jack McCarthy, saumon bio du 

Burren. 18, Stoneybatter St. Tél. : 670-98-89. Lunch les sam. et dim. Dîner 17 h-21 h 30(22 h ven.-sam., 21 h dim.).Plats 13,50-21,50 €.
The PorterhouseEn plus d’être un pub aussi chaleureux qu’imposant,cet établissement est une vraie brewery qui propose une dizaine de bières maison. Pour un bon aperçu, prendre un plateau de dégustation. A la carte aussi, plus d’une centaine de bières en provenance de toutes les régions du monde. Prix très corrects. Concerts folk ou blues tousles soirs et sessions le samedi. 16-18, Parliament St. Ne ferme généralement pas avant 1h.

A lire : Le Routard« Dublin 2013 ».

M
. C

H
IL

VE
RS

 / 
RE

X 
/ S

IP
A



!!!!
!7 ?<HF7)H 7J C3IEE)?J .EB :7 "H:: *9)J<D

52/'#; (#>% !#-&

(<@GJ)IE :6,HB<H3= :7 J7?:37007 7J :7 J3IFI)EIJ4
2%!% 52*8

!!!
/? 9H3 9E)I0I3

(#>%A* 2&*5&8

2<3:)?J 7J J<H@,)?J
$8*+#*

!!!
/?7 34H00IJ7 1

52/'#; (#>% !#-&

57?0ICE7 7J ,IE)3)?J
-;#(#



VENDREDI 15 MARS 201318 STYLE

Collection printemps-été 2013, la femme chez Guy Laroche « abandonne le jean et adopte le total look ».

« L’inspiration est venue d’un voyage entre Brasilia et Los Angeles », explique Marcel Marongiu (en haut à droite).

MARCEL MARONGIU

« TROUVER L’ÂME GUY LAROCHE »

PROPOS RECUEILLIS 
PAR ANNE DEMOULIN

C omme Guillaume Henry chez 
Carven ou Alber Elbaz chez Lan-
vin, Marcel Marongiu a pris la 

direction artistique chez Guy Laroche. 
Une belle maison, qu’il a trouvée endor-
mie en 2008 et qu’il réveille à coups de 
collections, toujours plus applaudies. 
Pour 20 Minutes, il revient sur le rôle 
d’un directeur artistique.

Pourquoi avez-vous accepté 
ce poste chez Guy Laroche ?
J’ai trouvé cela excitant ! Guy Laroche 
est l’un des plus beaux noms de la cou-
ture et du prêt-à-porter français. Cette 
maison avait vu se succéder beaucoup 
de directeurs artistiques. Du coup, per-
sonne n’avait laissé son empreinte. Ça 
ouvrait des portes pour moi, pour es-
sayer de définir ce que Guy Laroche 
devait être aujourd’hui.
Suivez-vous les codes de la maison ?
Se plonger dans les archives, ce n’est 
pas très moderne. M. Guy Laroche est 
parti en 1989 ! Ma mission est d’essayer 
de trouver l’âme de la maison. Qu’est-ce 
que M. Guy Laroche voulait quand il a 
commencé ? Comment voyait-il sa mai-
son, son évolution ?

Et que voulait-il ?
Son approche était très pragmatique. 
Il voulait une couture moins précieuse, 
plus abordable. Quand on regarde bien 
ses premières collections, il y a ce côté 
assez minimaliste où la construction 
est importante, et toujours, ce petit 
détail, ici et là, qui fait la différence. 
Cette démarche est très proche de la 
mienne. Là, j’ai trouvé le pont, la base 
pour travailler.

Et votre travail au quotidien ?
Je dessine la première ligne qui défile.
Depuis peu, nous avons signé une li-
cence avec des Italiens pour une se-
conde ligne moins chère. Nous avons 
des licences dans le monde entier. Je 
prépare deux fois par an un book, avec 
un texte d’inspiration, des tissus, la 
gamme de couleurs, des silhouettes, 
des dessins exclusifs, etc. Le book nous 
permet d’avoir tous le même langage  

Tous les six mois, je fais, avec ma col-
laboratrice, une grande tournée pour 
vérifier si tout est cohérent.
Comment voyez-vous Guy Laroche 
dans quelques années?
J’aimerais bien qu’on lance une vraie 
première ligne homme. Cela n’existe 
pas encore, nous n’avons que des pro-
duits sous licence pour l’homme. Ça, ce 
serait vraiment intéressant. Je me ver-
rais bien m’occuper de cela... W 
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SAGA

Le clonage de Naruto en jeux vidéo
Les aventures du ninja de Konoha se 
classent invariablement dans le top des 
ventes. Sitôt sa sortie début mars, le vo-
lume 58 de Naruto (Kana, 6,85 €) 
s’est hissé à la douzième place du clas-
sement Ipsos/Livres Hebdo, en étau entre 
le dernier Stephen King et l’Indignez-
vous ! de Stéphane Hessel. Mais Naruto, 
créé en 1999 par le Japonais Masashi 
Kishimoto, c’est aussi une série d’ani-
mation et des jeux vidéo : ils sont 1,6 mil-
lion à s’être écoulés en France.
Ce mois-ci, l’éditeur Namco 
Bandai en sort deux. Le 
premier, une bonne 
adaptation du scénario 
de la série. Dans « Naruto 
Shippuden : Ultimate Ninja 
Storm 3 » (sur PS3 et Xbox 360), 
pas de révolution par rapport 
aux précédents, mais des amé-
nagements dans les joutes, 
plus tactiques et en équipe, 
mêlant combats spectacu-
laires de boss et duels tradi-
tionnels. Le mode histoire, 
concis et dynamique, per-
met d’incarner près de 
80 personnages jouables. 
Car la saga, complexe 

pour un néophyte, a suivi de près l’évolu-
tion des personnages qui gravitent 

autour de Naruto. L’un d’eux a connu 
son premier spin-off, Rock Lee, alias 
« Gros sourcils », un des préférés des 

fans. En librairie, c’est donc le héros 
de « Rock Lee – Les péripéties d’un 

ninja en herbe », une série éditée 
en France par Kazé, et dont le 
troisième tome sort le 17 avril. 

Drôle et assez décalé, l’esprit de 
ce spin-off se retrouve dans la 
deuxième nouveauté, « Naruto 

Powerful Shippuden » (sur Nintendo 
3DS), jeu d’action 2D où l’on peut 
incarner Naruto ou Rock Lee, inca-
pable d’utiliser le ninjutsu. Mais qui 
décoche aussi bien les coups de 

poing que le sourire chez le 
joueur. W JOËL MÉTREAU

« Naruto Powerful Shippuden ».
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OLIVIER MIMRAN

« L ’union fait la 
force. » Un adage 
d o u b l e m e n t 

confirmé dans l’excellent Last-
man (Casterman, 12,50 €) 
D’abord parce que la série est 
brillamment réalisée à six 
mains (par Balak, Michaël San-
laville et Bastien Vivès). Ensuite 
parce qu’il y est question d’une 
improbable association entre 
deux êtres qu’a prori, tout sé-
pare… Prépublié depuis janvier 
sur delitoon.com, Lastman vient 
de sortir en version papier.

Un rythme échevelé
Manga, jeu vidéo, romance, fan-
tasy… Tous les genres s’entre-
choquent dans ce savoureux 

premier volume de 200 pages. 
Les références aussi : « Pour 
nous, Lastman doit autant à As-
térix qu’à Dragon Ball, à Russ 
Meyer ou à Die Hard », confirme 
son trio d’auteurs. C’est vrai 
que cette histoire au décor mé-
diéval regorge de grosses bas-
tons et de jolies filles. Son héros 
est pourtant un petit garçon, 
Adrian, qui rêve de participer au 
tournoi de combat annuel du 
Royaume. Manque de chance, 
son partenaire lui fait faux bond. 
Mais Richard Aldana, un beau 
gosse venu d’on ne sait où, lui 
propose de faire équipe…
Réalisé au rythme échevelé de 
vingt planches par semaine 
« afin que le lecteur ne soit 
jamais frustré », Lastman offre 
un plaisir de lecture inédit car 

quasi ininterrompu. Mais le 
danger n’est-il pas que les au-
teurs perdent leur inspiration ? 
« Pas de risque », déclare Bas-
tien Vivès. « Plus l’histoire 
avance, plus on s’éclate. Créer 
un univers, c’est quand même 
le pied total ! » Pour nous 
aussi… W 

BANDE DESSINÉE

« INVENTER UN 
UNIVERS, C’EST 
LE PIED TOTAL ! »

Peu académiques, les techniques de combat d’Aldana n’en sont pas moins redoutables  !

W ÇA BASTONNE AUSSI SUR INTERNET
La série Lastman y étant prépubliée, l’intégralité de la 
saison 1 est librement consultable sur www.delitoon.com. 
Le prochain épisode y sera lancé en exclusivité le 18 mars.
En outre, quatre making of de la série, aussi rigolos 
qu’instructifs, sont disponibles sur la chaîne des éditions 
Casterman (www.youtube.com/EditionsCasterman).
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SÉRIE
Deux millions de dollars pour un film « Veronica Mars »
La série américaine « Veronica Mars », sur une détective privée, 
s’était arrêtée en 2007. Ses fans ont réuni deux millions de dollars
en moins de 24 heures sur le site de financement participatif 
Kickstarter pour qu’elle fasse l’objet d’une une adaptation au ciné.

MUSIQUE
David Guetta déplace son concert au Dôme
Face à la polémique sur les 400 000 € de subventions publiques 
versées par la ville de Marseille pour un concert de David Guetta, le 
DJ a décidé de déplacer l’événement prévu à l’origine au parc Borély.
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STÉPHANE LEBLANC

D es terreurs, les pirates ? Quelle 
blague ! Aujourd’hui, les chas-
seurs de trésors ne font peur à 

personne, mais doucement rigoler.

Le plus ridicule
C’est le capitaine Pirate dans Les Pirates, 
des studios Aardman (Wallace et Gromit). 
On l’aime bien, affublé d’un dodo en guise 
de compagnon à plumes, mais il est la 
risée de ses rivaux, avec son équipage 
de « bons à rien et mauvais en tout »…
Les Pirates, DVD et Blu-ray Sony, env. 20 €.

Le plus espiègle
Deux personnages croisés dans la série 
« Wakfu » font l’objet d’un traitement en 
BD, selon le principe du transmédia cher 
à Ankama. L’héroïne n’a que 12 ans et 
bien plus que toutes ses dents. Mordant.
Tangomango, tome 1, Ed. Ankama, 12,90 €.

Le plus juvénile
Riche idée d’inciter les jeunes lecteurs 
à lire en « novélisant » le plus 
populaire des 
mangas, One 

Piece. Ce tome 
6 centre son in-
trigue sur 

Zorro, l’un des équipiers du Vogue 

Merry, dont l’adresse au sabre est su-
périeure à celle de son homonyme 
masqué à l’épée.
La Promesse de Zorro, One Piece, tome 6,

Bibliothèque verte, 4,95 €.

Le plus influent
Encore One Piece, où les méchants pi-
rates s’acoquinent avec des fleurs hi-
lares qui rappellent celles que le réali-
sateur Mamoru Hosoda (Les Enfants 

loups) a inventé avec Takashi Murakami 
dans un clip pour Louis Vuitton.
Le Baron Omatsuri et l’île au secret, One Piece, 

film n°6, DVD et Blu-Ray, Kazé, env. 20 €.

Le plus répétitif
Deux albums d’Astérix dans un même 
film. Et des pirates deux fois coulés. Par 
les Romains venus envahir la Britannia. 
Puis par les Normands avides de 
connaître la peur. Running gag. W 

Astérix et Obélix au service de Sa Majesté, 

DVD et Blu-Ray, Wild Side, env. 20 €.

PÊLE-MÊLE

DRÔLES DE TRÉSORS 
PARMI CES PIRATES
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De la Grande-Bretagne
au Japon, les pirates inspirent

les cinéastes et les dessinateurs 
de bande dessinée.
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Service édité par Mydoo - RCS B 420 919 904. 71030 : 3 SMS minimum pour la 1ere question.
MINEURS DEMANDER L'AUTORISATION A VOS PARENTS. Conditions sur www.astralia.fr

Tapez FETER 

au 71030
0,65 EURO par SMS +coût SMS

MINEURS, DEMANDEZ L’ACCORD À VOS PARENTS.

HOROSCOPE
Bélier du 21 mars au 20 avril

 On vous croit d’humeur un peu 
bougonne. Par pudeur, vous cachez
vos émotions. Cela peut ternir votre image.

Taureau du 21 avril au 21 mai

 C’est par la discussion et par la 
négociation que vous obtenez de meilleurs 
résultats. Sachez convaincre.

Gémeaux du 22 mai au 21 juin

 Il n’y a pas de problèmes, il n’y a 
que des solutions. Aujourd’hui, vous essayez 
d’appliquer cette devise.

Cancer du 22 juin au 22 juillet

 Des petits soucis occupent
votre esprit, au point de vous faire passer
à côté des bons moments. Quel dommage !

Lion du 23 juillet au 23 août

 Vos efforts semblent enfin 
récompensés. Vous avez le sentiment de 
franchir un cap important dans votre vie.

Vierge du 24 août au 23 septembre

 Vous possédez un vrai magnétisme. 
Cela vous rend irrésistible et fait même plier 
les plus récalcitrants.

 Balance du 24 sept. au 23 octobre

 Vous êtes d’un tempérament un peu 
imprévisible. On ne sait pas si vos propos 
sont teintés d’humour ou non. Dur, dur !

Scorpion du 24 oct. au 22 nov.

 C’est en vous-même que vous puisez 
l’énergie nécessaire pour vous motiver.
Vos ambitions sont élevées.

Sagittaire du 23 nov. au 21 déc.

 Vous transmettez votre savoir à vos 
proches. Toujours disponible lorsqu’il faut 
leur donner un coup de main.

Capricorne du 22 déc. au 20 janvier

 Vous vous posez des tas de 
questions ; notamment sur les intentions
des personnes qui vous entourent.

 Verseau du 21 janvier au 18 février

 Si ce doux climat pouvait se 
prolonger encore de longs jours, vous seriez 
aux anges. Interrogez les astres.

 Poissons du 19 février au 20 mars

 Les retards et les imprévus
vous contrarient. Essayez de ne pas subir
la situation en prenant des initiatives.

Jouez en ligne et retrouvez toutes
  les solutions des jeux sur 20minutes.fr

MOTS FLÉCHÉS  N°2424 Le pain

SUDOKU  N°1593

     7 6   
  1  9 5   3 
 7 6 5 8   9 4 2
  5 7 3     
 1  2    8  5
      5 3 7 
 5 9 8   4 2 1 3
  7   3 8  5 
    5 9    

Facile

En partant des chiffres déjà 
inscrits, remplissez la grille 
de manière que chaque ligne, 
chaque colonne et chaque 
carré de 3 par 3 contienne 
une seule fois tous 
les chiffres de 1 à 9

Solution du sudoku n° 1592
 6 9 7 4 5 2 8 1 3
 3 5 2 8 7 1 9 6 4
 8 1 4 6 9 3 5 2 7
 7 6 3 9 2 4 1 8 5
 1 4 8 3 6 5 7 9 2
 9 2 5 7 1 8 3 4 6
 4 7 1 2 3 9 6 5 8
 2 3 9 5 8 6 4 7 1
 5 8 6 1 4 7 2 3 9
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Restos du cœur
Concert. Enregistré en 
janvier 2013, au Palais 
omnisports de Paris 
Bercy. Avec Alizée, Mika, 
Yannick Agnel, Jean-
Louis Aubert... 
Un concert au profit des 
«Restos du cœur». 

Nicolas Le Floch : 
L’énigme 
des blancs-man-
teaux
Réalisation : Edwin Baily 
(Fr, 2008). 52mn. (1/2). 
Avec Jérôme Robart.
Le Floch débute une enquête 
à haut risque.

Thalassa
Présenté par Georges 
Pernoud. « Des animaux 
extraordinaires ». 
Les mers et les océans 
abritent de curieuses créa-
tures : monstrueuses ou 
insolites, elles participent à 
la biodiversité.

Mince alors !
·· Comédie de Charlotte 
de Turckheim (Fr., 2012). 
1h35. Avec Victoria Abril, 
Lola Dewaere.
Une femme, jolie et ronde, 
accepte à contre-cœur le 
cadeau de son mari : une 
cure d’amaigrissement.

Nos amis, nos 
amants
(All., 2013). 1h29. Avec
Matthias Brandt, Barbara 
Auer, Heino Ferch.
Un médecin dénonce son 
ami, un promoteur qui 
détourne de l’argent promis 
à une œuvre de charité.

NCIS
« Trio de choc ». (USA, 
2012). Avec Mark Har-
mon, Michael Weatherly, 
Joe Spano.
Un agent du FBI, Fornell, 
un vieil ami de Gibbs, 
échappe à une tentative 
d’assassinat. 

20.50   Concert 20.45   Téléfilm 20.45   Magazine 20.55   Film 20.50   Téléfilm 20.50   Série

23.40   Les Restos du cœur
Emission spéciale. 
Présenté par Claire 
Chazal.

21.40   Nicolas Le Floch
Téléfilm de E. Baily. 
(Fr., 2008) (2/2).

22.35   Ce soir (ou jamais !)

23.35   Soir 3
00.05   Que faire de nos 

fous ?
Documentaire.

22.35   Plan de table
·  Comédie de 
Christelle Raynal (Fr., 
2012). Avec A. Lamy.

22.20   Au cœur
de la tempête
Téléfilm de T. O’Sullivan 
(G.-B., 2009).

21.40   NCIS
Série (3 épisodes).

00.05   Sons of Anarchy
Série.

20.45 La Cible
Téléfilm de Kari Skogland 
(All.-Can., 2002). Avec Wes-
ley Snipes. La présidente 
d’une entreprise d’arme-
ment est menacée de mort.
22.15 Un aller pour l’enfer

20.40 On n’est pas que 
des cobayes !
Magazine. Présenté par 
Agathe Lecaron, Vincent 
Chatelain, David Lowe.
21.35 Empreintes
« Pierre Rabhi ». 

20.50 Enquête d’action
Magazine. Présenté par 
Marie-Ange Casalta. 
« Construire ou rénover sa 
maison : mon combat pour 
éviter les galères ». 
23.50 Enquête d’action

20.50 Les Cordier
Téléfilm de Christiane Lehé-
rissey (Fr., 2002). « La sor-
cière ». Cordier enquête sur 
la mort d’une décoratrice.
22.40 En quête de 
preuves Série (3 épisodes).

20.50 Hercule Poirot
Téléfilm de Stephen Whit-
tacker (G.-B., 1992). « La 
mort dans les nuages ». Poi-
rot enquête sur un meurtre 
commis dans un avion.
22.45 Suspect n°1

20.53 Présumé innocent
Magazine. « Chevaline : les 
mystères d’une tuerie ». 
« Le meurtrier de Joanna 
Parrish ». « Le tueur au 
taxi ». 
22.35 Présumé innocent
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STÉPHANE MARTEAU

L ’Olympico est passé, mais tout le 
monde en parle encore. Et plus 
particulièrement de la frilosité 

affichée par l’OL qui a évolué sans me-
neur de jeu durant une heure, Rémi 
Garde ayant préféré muscler son entre-
jeu avec la présence de Gueïda Fofana. 
Un choix que l’entraîneur lyonnais 
continu d’assumer. « Je pensais que 
l’équipe n’était pas forcément à même 
d’être mené une troisième fois au score 
(après Lorient et Brest) dans un match 
important et contre un concurrent di-
rect. C’est pour ça que j’ai pris cette 
option en me disant que Gueïda n’était 
pas le joueur qui nous empêchait de 
faire du jeu au milieu de terrain. »

Rémi Garde renouvellera-t-il l’expé-
rience, ce samedi (17 h), à Bastia, où 
l’OL se rendra « pour rattraper les 
points que nous n’avons pas gagnés ces 
derniers temps » ? Mystère. Mais une 
chose est d’ores et déjà acquise. A dix 
journées de la fin du championnat, l’en-
traîneur rhodanien, qui a rappelé qu’il 
pouvait « composer deux milieux de 
terrain à chaque match » au regard de 
la concurrence qui sévit à ce poste, 
n’envisage pas de révolutionner son 
système de jeu. Il a ainsi balayé d’un 

revers de la main la proposition que lui 
a soumise un confrère qui consisterait 
à évoluer en 4-4-2, avec un milieu en 
losange. Un système qui semble pour-
tant le plus adapté au profil de ses 
joueurs et qui pourrait régler une bonne 
fois pour toutes le problème de la 
concurrence entre Bafétimbi Gomis et 
Lisandro Lopez pour le poste d’avant-
centre. « Je l’ai fait une fois et cela n’a 

pas forcément fonctionné (défaite à 
Nice en Coupe de la Ligue), a rappelé 
jeudi Rémi Garde. S’adapter à un ou 
deux joueurs, c’est compliqué. Ce n’est 
donc pas un système qui est d’actualité. 
Cela pourrait condamner Alexandre 
Lacazette. Or, je ne déplace pas des 
pions sur un terrain. Comme je l’ai tou-
jours dit, derrière les hommes, il y a 
des joueurs et j’ai besoin de prendre en 

compte ces deux paramètres. Ce n’est 
pas forcément le cas des commenta-
teurs qui font leur métier et qui dépla-
cent les joueurs à gauche ou à droite. 
Moi, j’ai un équilibre psychologique du 
groupe à gérer et parfois, cela peut in-
fluencer mes décisions. » Et celles qu’il 
prendra à Bastia susciteront inévitable-
ment de nouveaux commentaires. En 
bien ou en mal. W 

FOOTBALL Avant d’affronter Bastia, l’entraîneur de l’OL est revenu sur ses choix opérés face à l’OM

QUAND RÉMI GARDE FAIT DÉBAT

« J’ai un équilibre 
psychologique 
du groupe à gérer et 
cela peut influencer 
mes décisions. »

Contre l’OM, Gueïda Fofana (à g.) « n’était pas le joueur qui nous empêchait de faire du jeu », affirme Rémi Garde.
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BASKET FÉMININ
Le LBF aborde le money-time
Trois jours après leur exploit 
réalisé à Bourges (69-74), en quart 
de finale de la Coupe de France, 
les Lyonnaises (5es) se déplacent 
à Perpignan (3e), ce vendredi, lors 
de la 23e journée de Ligue féminine. 
« C’est le match le plus important 
de la semaine », a prévenu le coach 
Laurent Buffard dont la formation 
est à la lutte avec quatre autres 
équipes, dont celle de Perpignan, 
pour l’une des deux dernières 
places qualificatives pour les 
demi-finales du championnat.

secondes20
Ses statistiques ne traduisent qu’en 
partie son influence sur les résultats 
de l’Asvel. Lors de la victoire remportée 
lundi devant Le Mans (88-81), Georgi 
Joseph n’a inscrit aucun point et n’a 
capté aucun rebond. Mais pour Pierre 
Vincent, « sa présence sur le terrain a 
été déterminante, car il a eu un impact 
très important sur notre jeu défensif ». 
En relais de Uche Nsonwu-Amadi, le 
petit (1,97 m) pivot d’origine haïtienne 
assure une présence dissuasive dans 
la raquette. Contre la formation sar-
thoise, il a ainsi effectué quatre contres, 
égalant son record en Pro A établi avec 
Paris en 2006 contre Nancy. 
« A la différence de Uche, Georgi est 
très mobile pour un pivot, souligne le 

coach villeurbannais, dont la formation 
se déplace à Boulazac, ce samedi, lors 
de la 23e journée. C’est un faux pivot. Il 
a cette qualité de pouvoir être dur face 
à un vrai pivot et en même temps d’être 
extrêmement mobile et extrêmement 
haut, alors que Uche n’est pas mobile 
et n’est pas haut. » 
Et quand Georgi Joseph n’est pas là, 

comme cela s’est produit à huit reprises 
cette saison par la faute d’un genou 
récalcitrant, les résultats de l’Asvel s’en 
ressentent. Avec lui, la « Green Team » 
a remporté près des deux tiers de ses 
rencontres de championnat (9 sur 14), 
mais seulement la moitié durant son 
absence (4 sur 8), dont aucune à l’exté-
rieur (0 sur 3). W S. M.

BASKET

Georgi Joseph, l’arme de dissuasion massive de l’Asvel

W LIVIO JEAN-CHARLES VA PROLONGER JUSQU’EN 2016
L’Asvel continue de miser sur la stabilité. Après Pierre Vincent et Edwin 

Jackson qui ont récemment prolongé leur contrat jusqu’en 2016, Livio 

Jean-Charles s’apprête à en faire de même. L’annonce en a été faite jeudi 

dans Le Progrès par Tony Parker, vice-président d’un club qui compte 

également sous contrat Nsonwu, Morlende (2015), Sy et Joseph (2016).



GM+( _ ILV;/Z>c?W;
HTL. 4/:.;UR;UR W; Ec>X GM+( 352

#:>TLH/;B LU; T88/; ;F>;4RZTUU;WW; TJ HTL. 4TL//;B .TLR;UZ/ HT. YTL;L/. 4/:8:/:.
;R 4WTU];B <cU. Wc Vc]Z; <; >;RR; :1LZ4; VDR\Z1L; cL -Rc<; <; S;/WcU< 9

A!I#!"[(G)- !I 'G)+OC)!-
* MDTU F6 0E; @&>G70 #E)7 4F9N;3= J. 0E; <; *0:1E& 4H9N;3= -+ ?D2 !;?L !?E09/ 4.9N;3= FB 5"?>; @?"NC 4J9N;3

* '/TU F6H ?D2 %0?L$"&L K77/;D;"G ( * %/c4TUU; 66F ?D2 M&;00; 'EN7L<
* (ZWW;8/cU>\; .L/ -c6U; 6.- 0E; M?E" ,;0G ( * (ZWW;L/?cUU; F. >7E0/ A7"/G7&

ITLH;cL 99 a EZ;//; ':UZR;= 86 0E; K7);0 I?";L)07

'
"!
,
&(

%
*.
+)
#"
$-
.

EM,%!- MOKO+b!- ,)$
EA!KO!A- OI-%AO+-

#bE`%Q!"[(G)-
!+ %QGO-O--!"
(G+A! K,+%Q

EG)A +G)+! -G)-%AOE+OGI * M0G^^A! EG&!A372

N KGO- G^^!A+- -)A M! E,-- -EGA+3N2

N KGO- G^^!A+- -)A ?;OI -EGA+3P2

5 OI(O+,+OGI EG)A N E!A-GII!- EG)A )I K,+%Q #! M0GM * S!AM,I#@

adIG "iP #@iq48@'<" 8CP@48C<":"8P #C8i <" `=JJ J`aKI "P #C8i <k"8i":'<" #"i '4MlM"Pi IG q4Mj <"i UC'@PC8Pi #M #!qCjP":"8P #M KU38" piCM\ % =j8Ci$ f48i$ K@L"j@"$ JC@8PAG@8&"8PA#"AK"@8i$ JC@8P"A`CM<"$
JCj&"-$ d"i JCMLCX"io "P #"i L@<<"i iM@LC8P"i % fCiiC8iAK@4PP@"j p*ro$ cCii@"M. p*ro$ c@i"j@"M. p*ro$ `Cj&@"M. p*ro$ K"-j@"M. p*ro$ JC@8P ;"j8Cj# p*ro$ Ij!L4M.p*ro$ 94P"CMpYNo$ "P K4C88"pYNon
pro a//K5J K2J5KG25J =HE baHG5=HE 9dg5bIJ `=KIg9Hdg5KJ J5dab Dab5 ,2a,K=`hg_H5$ 2dg,g;gdgI2 I59hbg_H5 5I c=I5Kg5dn 5b,=,5c5bI r =b JHK d5 `=9en /K=gJ 7kaHG5KIHK5 75
J5KGg95 75 Z*1n /K=gJ 75 K2Jgdg=Igab 75 Z*1n I=Kg/J II9 =H NYQ*rQN*rOn KsX<":"8P U4ji qj!<sL":"8P CMP4:CP@lM" % #!q3P #" XCjC8P@" #" r**1n pNo `j4:4P@48 LC<C'<" #M NYQ*rQN*rO CM *SQ*YQN*rO
&48?4@8P":"8P ) M8" 84ML"<<" i4Mi&j@qP@48 ) M8 qC&> 9B'<"Q7Jd `40"j 4M `40"j m /C:@<- T N :4@i 4\\"jPi pqj4jCPC #M:4@i "8 &4Mji m r :4@io$ CMA#"<) r*1Q:4@in pOo dk4qP@48 '"gb J`aKI "iP 4\\"jP" q"8#C8P N
:4@i pqj4jCPC #M:4@i "8 &4Mji m r:4@io q4Mj P4MP" i4Mi&j@qP@48 ) M8 `C&> `40"j 4M `40"j m /C:@<- #M NYQ*rQN*rO CM *SQ*YQN*rO$ CMA#"<) rr1Q:4@in pYo d" qC&> `aF5K "iP 4\\"jP q"8#C8P N:4@i pqj4jCPC #M
:4@i "8 &4Mji m r :4@io$ CMA#"<) YY$6*1Q:4@i p<4&CP@48 #M #!&4#"Mj ) Z1Q:4@i @8&<Mi" #C8i <" PCj@\ qC&>on ( g8L@PCP@48 q4Mj N q"ji488"i CM &U4@. q4Mj <kM8 #"i :CP&Ui iM@LC8Pi % adQJ4&UCM. 4M adQI4M<4Mi"$
#CP"i "P U4jC@j"i ) &48[j:"jn a\\j" j!i"jL!" CM. Z** qj":@"ji C'488!i adIG L@C <k4\\j" bM:"j@&C'<"n a\\j" LC<C'<" q4Mj P4MP" 84ML"<<" i4Mi&j@qP@48 ) M8 `C&> `40"j 4M `40"j m /C:@<- "P CM `=JJ J`aKI #M
*SQ*NQN*rO CM OrQ*OQN*rO #C8i <"i q4@8Pi #" L"8P" qCjP@&@qC8P ) <k4q!jCP@48 "P iMj 8M:"j@&C'<"n\jn J4Mi j!i"jL" #" jC&&4j#":"8P "\\"&P@\ CM J"jL@&"n dkC#j"ii" ":C@< "iP 4'<@XCP4@j" q4Mj j"&"L4@j <"i @8L@PCP@48i
#" <C qCjP #kad IGn GC<C'<" #C8i <C <@:@P" #"i q<C&"i #@iq48@'<"i "P #C8i <C <@:@P" #" N @8L@PCP@48i qCj C'488! adIGn G4Mi j"&"Lj"+ M8 ":C@< #" <ka<-:q@lM" d-488C@i L4Mi q"j:"PPC8P #" &U4@i@j L4Pj" :CP&Un
d"i @8\4j:CP@48i j"&M"@<<@"i \48P <k4'?"P #kM8 PjC@P":"8P @8\4j:CP@lM" #"iP@8! ) CPPj@'M"j <"i @8L@PCP@48i #" <C qCjP #kadIGn d"i #"iP@8CPC@j"i #"i #488!"i i48P bM:"j@&C'<" "P <ka<-:q@lM" d-488C@i$ J=JH #48P
<" i@sX" i4&@C< "iP i@PM! CM OZ* CL"8M" f"C8 fCMjsi A d-48 Ss:"$ @8i&j@P" CM K"X@iPj" #M &4::"j&" "P #"i i4&@!P!i #" d-48 i4Mi <" 8M:!j4 O^Z*Sr^^rn 948\4j:!:"8P ) <C <4@ W @8\4j:CP@lM" "P <@'"jP!i V #M
R ?C8L@"j r6S^ :4#@[!" "8 N**Y$ L4Mi '!8![&@"+ #kM8 #j4@P #kC&&si "P #" j"&P@[&CP@48 CM. @8\4j:CP@48i lM@ L4Mi &48&"j8"8P$ lM" L4Mi q4ML"+ "."j&"j "8 L4Mi C#j"iiC8P ) bHc5Kg9=;d5 ] J5KGg95 9dg5bI
] 7488!"i q"ji488"<<"i A R jM" =<'"jP 5@8iP"@8 ] SSYN* 9h=c`J JHK c=Kb5n G4Mi q4ML"+ !XC<":"8P$ q4Mj #"i :4P@\i <!X@P@:"i$ L4Mi 4qq4i"j CM PjC@P":"8P #"i #488!"i L4Mi &48&"j8C8Pn
bHc5Kg9=;d5$ J=J CM &Cq@PC< #" rnORSnZNN$YY1 A K9J c"CM. OS6 NN6 ZN6n J@sX" i4&@C< % r*$ jM" =<'"jP 5@8iP"@8 SSYN* 9UC:qiAiMjAcCj8"n



VENDREDI 15 MARS 201328 SPORTS

ROMAIN SCOTTO

D epuis Alger, où il réside désor-
mais, le sélectionneur de l’Al-
gérie Vahid Halilhodzic ne 

loupe pas un match de son ancienne 
équipe. Pour les quarts de finale de la 
Lgue des champions, il ne se privera 
pas de faire le déplacement à Paris s’il 
en a la possibilité. Sinon, il suivra les 
aventures des Parisiens devant la télé. 
En attendant, il analyse les sept adver-
saires potentiels de Paris en quart de 
finale, dont le tirage au sort aura lieu 
vendredi à midi…

G  Quasi impossible contre le Barça, le 
Real et le Bayern. « Entre le Barça et 
le Real, je ne préfère ni l’un ni l’autre. 
Je dirais que Paris a 20 % de chances 
de passer. Pas plus. Le Real va tout faire 

pour gagner cette compétition après 
ses problèmes en championnat. Pour 
les battre, Paris doit améliorer son jeu 
collectif et ne pas défendre avec six 
joueurs. Il faut défendre à dix. Le Bayern 
reste une grosse machine, surtout of-
fensivement. Il peut faire mal à n’im-
porte quelle équipe. Paris peut réaliser 
un exploit sur un match. Mais sur deux 
matchs, un peu moins. »

G  Délicat contre la Juventus et Dort-
mund. « A la Juventus, il n’y a pas d’in-
dividualités comme au PSG. Collective-
ment, ils jouent vers l’avant et sont 
appliqués dans le replacement défensif. 
Ce sera difficile pour Paris, car c’est une 
équipe extrêmement bien organisée, 
rigoureuse. Quant à Dortmund, c’est 
une équipe tournée vers l’avant, avec 
une grosse prise de risque. Elle laisse 

aussi beaucoup d’espaces derrière. 
Comme le PSG est dangereux en 
contre-attaque, il peut en profiter. »
G  Jouable contre Galatasaray et Ma-
laga. « Ce sont les équipes les plus 
prenables pour le PSG actuel. Contre 
ces formations, Paris devra avoir l’am-
bition de passer. Individuellement, le 
PSG fait partie des quatre, cinq 
meilleures équipes d’Europe. Il y a peu 

d’équipes qui ont cette possibilité. Pour 
moi, il vaut mieux affronter Galatasa-
ray. Malaga a une équipe expérimentée. 
Ils ont battu Porto qui n’est pas n’im-
porte qui. » W 

LIGUE DES CHAMPIONS Vahid Halilhodzic se penche sur les adversaires potentiels du PSG

QUEL JOYAU EUROPÉEN POUR PARIS ?

« Pour battre 
le Barça ou le Real, 
Paris doit améliorer 
son jeu collectif 
et ne pas défendre 
avec six joueurs. » Le Barça de Messi paraît injouable, la Juventus de Buffon compliquée et le Galatasaray de Drogba plus accessible.
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FOOTBALL
Bordeaux dit au revoir 
à la Ligue Europa
Les Girondins, trop friables, 
se sont inclinés jeudi soir 
contre Benfica (2-3) en huitièmes 
de finale retour de la Ligue Europa 
et sont éliminés de la compétition. 

Blatter, pas du tout 
fan de l’idée de Platini
« Un tel tournoi manque d’âme
et de cœur », a déclaré le président 
de la Fifa dans Kicker à propos de 
l’idée de Michel Platini d’organiser 
l’Euro 2020 dans plusieurs villes.

secondes20
A seulement 19 ans, le talentueux mi-
lieu de la Juventus Paul Pogba, passé 
par toutes les sélections de jeunes des 
Bleus, capitaine des moins de 20 ans, a 
toutes les qualités pour devenir un jour 
le grand milieu de terrain de l’équipe de 
France. Reste à savoir quand. Didier 
Deschamps, qui hésitait à l’appeler de-
puis son éclosion en Italie, a finalement 
franchi le Rubicon pour les matchs face 
à la Géorgie et l’Espagne.
« Je suis ses performances à la Juven-
tus depuis un petit moment, justifie Des-
champs. C’est un joueur d’avenir et j’ai 
envie de le voir dans la vie de groupe et 
les séances d’entraînement. Même si 
on ne peut pas le considérer comme un 
titulaire à la Juventus, il a une vingtaine 

de matchs en Serie A et six matchs de 
Ligue des champions. »
Pogba possède un profil atypique chez 
les Bleus. Le genre récupérateur-relan-
ceur à la Patrick Vieira, avec une pointe 
de Franck Sauzée dans la frappe de 
balle. « Il a les qualités physiques pour 
se projeter vers l’avant et utiliser sa 
frappe de balle, poursuit Deschamps. Un 
milieu de terrain capable d’avoir une 
efficacité offensive, c’est toujours inté-

ressant. » Avec cinq buts cette saison, le 
grand (1,88 m) milieu récupérateur, natif 
de Lagny-sur-Marne, en Seine-et-
Marne, est le genre à assumer le « dé-
passement de fonction », cher à Aimé 
Jacquet. « Il pourrait devenir l’un des 
meilleurs milieux du monde », parade 
Antonio Conte, son entraîneur à la Juve. 
A condition quand même de s’installer 
en équipe de France. Dès vendredi face 
à la Géorgie ? W BERTRAND VOLPILHAC

FOOTBALL

La maison bleue ouvre sa porte à Paul Pogba

W L’ÉTAT DE SANTÉ DE FRANCK RIBÉRY À SUVRVEILLER
« Franck a eu un souci à la cheville, a expliqué Deschamps. Il devrait 
reprendre la course en fin de semaine. Je ne vais pas être inquiet aujourd’hui, 
mais il faudra suivre ça. On fera le point avec le staff médical lundi midi. »

Suivez en live 
le tirage au sort 
à partir de 12 h
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